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Ils comprennent que loin d'enrichir le trésor

municipal, le commerce trop encouragé des boissons

alcooliques appauvrit en réalité une population au
sein de laquelle diminuent par là la moralité, le

travail et h s sages écor -

On les a choisis, parce qu'ils paraissaient mériter

l'estime et la confiance des familles. Ils protégeront

donc ces mêmes familles dans ce qu'elles ont déplus
cher, la paix de leurs foyers.

Si le zèle chez eux est actif et efficace' quand il

s'agit d'arrêter aux portes de leur municipalité, la

contagion menaçante d'une maladie qui après tout

n'atteint que les corps, et fait en somme des rava-

ges restreints, ils n'auront pas moins de vigueur

pour empêcher de se multiplier les foyers pestilen-

tiels qui répandent fatalement une épidémie qui

ruine les âmes encore plus qu'elle ne détruit la santé.

et qui, même au point de vue des intérêts matériels,

cause à la population tout entière un mal beaucoup

plus grand et plus irréparable.

On peut compter les victimes de la petite vérole
;

qui donc pourrait donner le nombre de celles tom-


